
C O R R I G É
Le décor privilégie les murs et la nuit. La nuit représente la
clandestinité et le secret, la nuit noire de la peur, de la trahison
et de l’abandon, la nuit des wagons plombés mais aussi celle
plus claire de la Résistance et de l’espoir.

La Marche vers la guerre  
B Fin de la guerre civile espagnole
A Arrivée au pouvoir d’Hitler
E Attaque allemande contre la Pologne
D Pacte germano-soviétique (partage prévu de la Pologne)
G Signature de l’armistice franco-allemand à Rethondes
C Accords de Munich(la Tchécoslovaquie est démantelée)
F Attaque allemande à l’Ouest 

(contre les Pays-Bas, la Belgique et la France)

Lyon, capitale de la Résistance.
Mouvements

Libération-Sud
Emmanuel d’Astier de la Vigerie ; Raymond Aubrac ; 
Alban Vistel
Combat
Henri Frenay ; François de Menthon ; Berthy Albrecht
Franc-Tireur
Jean-Pierre Lévy ; Marc Bloch ; Georges Altman ; 
Elie Péju

La Résistance

A- Premiers pas
L’appel du Général de Gaulle est prononcé à Londres, le
18 juin 1940, sur les ondes de la BBC.

Conseils à l’occupé 
Distribuée clandestinement aux Parisiens en août 1940,
cette brochure rédigée par Jean Texcier énumère 33 façons
de résister à l’occupant.
1- Les camelots leur offrent des plans de Paris et des manuels de 
conversation ; les cars déversent leurs vagues incessantes devant 
Notre-Dame et le Panthéon ; pas un qui n’ait, vissé dans l’œil, 
son petit appareil photographique. Ne te fais pourtant aucune 
illusion : CE NE SONT PAS DES TOURISTES.
21- Étale une belle indifférence ; mais entretiens secrètement ta 
colère, elle pourra servir.
30- Tu grognes parce qu’ils t’obligent à être rentré chez toi avant 
vingt-trois heures précises. Innocent, tu n’as pas compris que 
c’est pour te permettre d’écouter la radio anglaise ?

B- Motivations
Tolérance et Humanisme •C
Patriotisme •B
Rupture du pacte germano-soviétique •A

Qui s’engage ?
Immigrés et réfugiés

Ancien combattant de l’armée républicaine espagnole,
Celestino Alfonso est âgé de 28 ans lorsqu’il est fusillé au 
Mont Valérien. Ce message est écrit quelques heures avant 
son exécution.

Personnalités politiques
Le 10 juillet, les sénateurs et les députés réunis en 
Assemblée nationale à Vichy votent à une très forte majorité
(649 présents, 569 “oui”, 80 “non”, 17 abstentions) “les 
pleins pouvoirs…” sans restriction au Maréchal Pétain 
dans les domaines exécutif, législatif, et en partie, judiciaire.

La première réunion du Conseil national de la Résistance 
se déroule à Paris le 27 mai 1943 sous la présidence de 
Jean Moulin. 
Elle rassemble huit représentants des mouvements de 
Résistance, deux représentants des organisations syndicales, 
ainsi que six représentants des partis politiques dont elle 
marque l’entrée dans les instances dirigeantes de la 
Résistance intérieure.

Femmes 
Alliance • D
Combat • A
Libération-Sud • C
Franc-Tireur • B

C-Organisation
Résistance civile

Processus spontané de lutte de la société civile par des 
moyens non armés (mobilisation des institutions et de la 
population), la Résistance civile joue un rôle fondamental
à travers une action multiforme : sabotage industriel, travail
au ralenti, désordres, manifestations publiques à caractère
patriotique, grèves, sauvetage des Juifs…

Résistance armée
La résistance extérieure, notamment les Forces françaises 
libres, est d’émanation militaire et combat pendant cinq 
ans sur tous les théâtres des opérations alliés, africains,
européens et du Moyen-Orient. La Résistance intérieure 
composée de groupes paramilitaires mène une action 
de guérilla et organise des opérations de sabotages, 
renseignements, parachutages. Sous l’impulsion de Jean 
Moulin, délégué du Général de Gaulle, ces groupes 
paramilitaires s’unissent début 1942 et constituent 
l’Armée secrète, placée sous le commandement du 
Général Delestraint.

Collaboration et répression

D- État Français
• Les accords de Montoire signés entre Pétain et Hitler le

24 octobre 1940 conviennent du principe d’une collaboration
d’État entre la France et l’Allemagne.

• Les traditionalistes du nouveau régime souhaitant faire 
table rase du passé, la devise républicaine Liberté, Égalité,
Fraternité cède la place à une autre : Travail, Famille, 
Patrie.

E- Collaboration économique et financière
Le Service du travail obligatoire(STO) est institué par une 
loi du 16 février 1943, et prévoit le départ de jeunes français
pour travailler en Allemagne. Visant dans un premier 
temps les ouvriers, les réquisitions concernent ensuite les 
jeunes nés entre 1920 et 1922. Au total, près de 640 000 
hommes sont partis entre le 1er octobre 1942 (la Relève) 
et fin juillet 1944.



F- Collaboration et répression
• Quatre années durant, Vichy mène une politique d’exclusion

et de persécution appuyée par la mise en place d’un 
dispositif législatif et judiciaire. Cette politique qui, peu à
peu, détache l’opinion du régime, vise particulièrement les 
communistes, les Francs-maçons, les Juifs, les étrangers, 
les Tziganes.

• Symbole de la collaboration policière et paramilitaire avec 
l’occupant, la Milice française est créée par une loi du 
30 janvier 1943 et est chargée d’une double action de 
répression et de propagande en faveur du nouveau régime.
À Lyon, la Milice était placée sous l’autorité de Paul 
Touvier et traque impitoyablement les Juifs et les résistants.

• Klaus Barbie, chargé à Lyon de la répression et du contre-
espionnage, est le tortionnaire de Jean Moulin et de 
nombreux Juifs et résistants avant leur déportation. 
Extradé de Bolivie en 1984, il est condamné à Lyon pour 
crimes contre l’Humanité.

• 12 884 Juifs dont plus de 4 000 enfants sont arrêtés par la 
police française les 16 et 17 juillet 1942 au cours d’une 
opération baptisée “Vent printanier”. 

• Ouverts dès 1939 et destinés aux républicains espagnols 
fuyant le franquisme, les camps d’internement (il y en 
aura environ une centaine) accueillent les antifascistes 
allemands et italiens dès la déclaration de guerre. Á partir 
de l’été 1940, les motifs d’internement se multiplient et 
visent les Juifs, les étrangers, les communistes français, 
les Tziganes.

• Les camps de Pithiviers, Beaune-la-Rolande, Drancy 
sont réservés aux Juifs.

Déportation et Génocide

G- La Déportation

• Le transport des déportés vers les camps en wagon se 
déroule dans des conditions sanitaires effroyables, les 
déportés étant peu nourris, entassés, sans possibilité 
d’hygiène. Ceux qui survivent au voyage doivent ensuite 
affronter la déshumanisation de la vie dans le camp : 
manque de nourriture, absence d’hygiène, travail forcé, 
sévices.

• Apparus en Allemagne dès 1933 pour réprimer et éliminer 
l’opposition politique à Hitler, les camps deviennent un 
instrument de contrôle de la société et se développent avec
l’expansion territoriale allemande. Les déportés politiques 
(Polonais, Tchèques, Russes, Ukrainiens, Français) sont 
majoritaires, mais la population concentrationnaire 
demeure d’une grande diversité : droit commun, asociaux, 
témoins de Jéhovah, homosexuels, Tziganes et Juifs.

H- Le génocide

• Le 20 janvier 1942 la conférence de Wansee définit les 
modalités pratiques de la Solution finale à la question 
juive décidée six mois auparavant. Ce gigantesque 
programme vise la destruction de 10 millions d’individus, 
et débute en Pologne avant de s’étendre aux Juifs de toute 
l’Europe.

Information et propagande

I- La propagande
• Laurent Gervereau, La propagande par l’affiche(Syros 

1991) : Phillipe Pétain, brun, ocre, regarde le spectateur, 
de face, en tenue de maréchal, sur le décor d’un drapeau 
français dont l’apparition de son visage bloque la chute. 
Sa centralité le situe en position d’arbitre entre les 
couleurs bleu et rouge du drapeau, de la même manière 
que les mots “révolution” et “nationale” expriment le 
balancement caractéristique entre le bouleversement, 
l’aspiration au nouveau départ, et l’ancrage rassembleur 
dans la tradition patriotique. L’importance du blanc au 
milieu, et constituant la large surface du fond, pourrait 
évoquer la couleur des rois à la dignité de laquelle le 
dirigeant serait élevé, mais ce qui compte surtout demeure
le regard. Surgi des heures glorieuses de l’histoire, un 
personnage couleur terre -cette terre calme, mordorée 
qu’éveille les rayons obliques du soleil levant- scrute, 
droit, impavide, les Français. Seul avec la sagesse de l’âge, 
serein, mais grave, il interroge. Chacun, en sa conscience, 
doit lui répondre.

• Instrument de reconquête de l’opinion, les messages codés 
de Radio-Londres ponctuent les soirées des Français. Ils 
permettent de relier les réseaux et de communiquer avec la 
Résistance intérieure.

• Les imprimeurs clandestins jouent un rôle fondamental 
dans la mobilisation de l’opinion (tracts, presse clandestine),
mais également dans l’action de la Résistance (faux 
papiers). S’ils sont pris, ils s’exposent aux terribles 
interrogatoires de la Milice et de la Gestapo, ils risquent la 
déportation ou la mort. La presse conservée dans l’exposition
est identique à celle de l’imprimerie de la rue Viala où 
étaient imprimés les journaux Combat, Défense de la 
France, La Marseillaise. C’est Paul Touvier, chef de la 
Milice qui est responsable du démantèlement de cette 
imprimerie.


